
LE PRIX COURANT

nos assemblées et nous pourrions esp)ér-ur
même une assistance meilleuré que daim,
le passé.

Examens de l'Institut

Les examens dle l'Institut ont été en
général bien suivis, et maintenant qu'un
,certain nombre de jeunes gens ont com-
men-cé 'leurs cours, ils auront salis doute
assez d'ambition pouir les termrine(r et re-
cevoir leur certificat (le l'Institut qui,
comme voule le savez, est approu ve, par
la Fédération (les Instituts d'Assulranc",
de Grande-Bretagne et d'Irlande,. Il n'es<
pas douteux qu'à mesure qu'un lus grand
nombre -de jeunes gen.s auront suivi ces
cours, l'intérêt des examens croîtra, et
que nous aurons un plus grand nombire
d'étudiants chaqu-e année. Le progranmr
de nos études a été, sous psietouts les
rap)ports, très sntisfÉisant ; mais l'algèbre
semble avoir été -la pi-erre d'achoppemient
des étud -iants passant le premier exq-
men, prinicipalement (I<es étudliants se de i-
tinant à l'assurance contre les incendies

Pour cette raison, nous avonis corre-,-;
pondu avec le secrétaire <le la Fédéra-
tion des Instituts d'Assuî'-anee- de Grand.c-
Bretagne et d'Irlande et J'ai le plaisir (le
pouvoir vous dlire que la Fédération a a'p-
prouvé nue modification (le notre pro
gramme, de telle sorte, qu't l'avenir les
étudiants pour *le premier examen, n'Ili-
ront qu'à acquérir ue science le l'algè-
bre allant jusqu'à la misve ci facteurs. A
partir le la mise en facteurs jusqu'à lai
résolutioni des équations dul secondi degre.
l'algèbre formera un sujet supplémentair-e
pouir le deuxième examen dans la bîran-
che de l'assulràiicet-vieý mnais cette por-

tion de l'algèbre nie sera pas exigée deq
étudliants qui se destinent à la branche
(le l'assurance conître l'incenidie. Notr,'
Institut a fait u tr-avail'considérable aui
point (le vue (le l'instruction; mais dlants
en travail, nous avons peuit-être négligé
Jusq~u'à u certain point le côté social.
("est mon i.ntention, comme pré;3ident
d'assister à routies les assemblées de l'in-
titut, peundaint la prchlaine saison, et jtý
mne propose (le fixeri' heure (les réunions
à huit heures. D)e cette manuière, iiou 3
i-spé'<ns avoir chaque sir suffisamment
ci.. temps lpour une bonnue discussion de,
divers ouvrages priésentés et je 'peuise
qu'il serait très av'antageux polir nous, si
mn court espace de temps pouvait êtrc
cmployé par nos n:e.mltreýs à se mettre e-n
relations les tins avec les atres. .Je su!i
suir qu-, le -(>iseil (le l'institut recevra
al 'e c- beaucoup le plaisir toute s-ugges-
l ion qui tend zait à rendre uins assemblées3
plus intéressantes eni géniéral polir ton-,3
les Membres.

Club de discussions

Pen-lant la saison dernière, nous avons
cii u président très énergique du c-lub, do
dlicussions dont les efforts étalent slip-
lxrt és -pai' n comité capable: mais j'ai
le regret (lé dir'e que c'est avec la plus
gr'andle difficulté qu'on a plî inciter les
miembi'es à assister aux réunions de ci
<bih). Il semble qu'il y ait à cela dleu\
raiscos: <ui luiceu les membres <le notro
iiistitut u'oit pas hlesr'in le s'exercer li
pailp Ie'n îuubliv, nui bien ils lie se r-en-
dlent pas compte le la nécessité et -'le

l'avantage qu'il Y a à pouvoir' <lire quel

qucs mots en public, quand on est a
à le faire. Tout jeune homme qui
réussir dans la vie et qui occuipe i.
sition importante se trouve en éti
fériorité sérieuse, s'il est incapat,'.i
réfléchir pendant qu'il s'adresseI
assemblée, ce qui est la pri.ncipalv
pour pouvoir parier en public, .A \r!
appelé p)endant les quelques du;;
mois à, passer deux jours dans la
des témoins, et devant maintenani
adresser la parole comme préiibb ni
votre Institut, je peux certifier pue' !
]( ment -que le Club de.s Discussi- -:

l'institut a été, au moins dans i '.î

<lime valeur considérable, J'ai eil
rieur d'être le premier présideni
Club à, sa 'formation et j'ai toujout: -

n .i vif intérêt à son travail. Nous ''-
comme président de ce club pour L
son prochaine, un jeune homme( îiie

toujours pris un intérêt consi<lérl-l]a
travail de ce club et je suis certain l*
vec l'aide des pîlus jeýunes reiî--
.fera de ce club un succès cette anui.'
Toutefois, connaissant les dlifficuHi- 1-
la position dans laquelle il se tr<îuuîi
dois demander en son nom,l'iei-
des jeunes membres,

Protection contre l'incendie

Quoique je ne sois pas dans V*ass.!- -
contre l'incendi.e, je- ne peux pas iii
1î.éA-her d'attirer votre attention>
fait que des améliorations <lans 1 'i

tlhodes d'assurance contre l'incet 1.
Été tiés marqué6es dans les quelq"
iu!éres anné-e.s, et il semblerait,

(A ruivre).
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Celui qui remet toujours au lu
demain laisse toujoursr passer l'occasion.
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